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Si vous lisez ces quelques lignes… 

 
c’est que la fin du monde n’as pas eu lieu 
le 21/12/12… 
 
Celas ne vous a sans doute pas surpris. La 
seule chose que nous Chrétiens nous 
savions c’est que ce ne pouvait pas être la 
bonne date : « C’est le jour où vous n’y 
penserez pas que le Fils de l’Homme 
viendra » 
Ce n’est pas la première fois que la date 
fatidique n’est pas la bonne… Ils en trouve-
ront d’autres… 
D’où vient cet engouement de prédire ou 
de croire en une date de fin du monde ?  
La crainte ?, l’incertitude ?, le mal être ?... 
Il est vrai que cela ne touche qu’un nombre 
restreint de nos contemporains. Cependant 
pour beaucoup la fin du monde, la fin des 
temps fait peur, et on n’aime pas trop y 
penser. Ils ont trop à l’esprit les images de 
catastrophes ou de jugement. 
Et nous Chrétiens quel regard devons-
nous avoir sur la fin des temps ? 
Le catéchisme de l’Église Catholique dit, 
en citant Gaudium et spes : 
« Nous ignorons le temps de l’achèvement 
de la terre et de l’humanité, nous ne  

 
 
connaissons pas le mode de transforma-
tion du cosmos. Elle passe, certes, la 
figure de ce monde, déformé par le péché ; 
mais nous l’avons appris, Dieu nous prépa-
re une nouvelle demeure et une nouvelle 
terre où régnera la justice et dont la béati-
tude comblera et dépassera  tous les 
désirs de paix qui montent au cœur de 
l’homme. » 
 
Alors je ferais trois réflexions 
- La fin des temps c’est ce vers quoi nous 
allons de toute façon… Mais c’est Dieu qui 
nous y conduit, Dieu miséricordieux, plein 
d’amour pour sa créature. Il n’y a pas à 
avoir peur. 
- C’est même là qu’est notre Espérance, 
notre désir profond de Chrétiens. 
Saint Paul dira qu’il n’y a pas de commune 
mesure entre les souffrances du temps 
présent et la gloire future… 
Ne nous y trompons pas nous sommes 
appelés à nous détacher du monde pré-
sent et à ouvrir notre cœur vers notre 
avenir en Dieu… 
- Enfin tout notre désir doit être vers ce 
terme… Nous ne devons pas avoir peur 
d’appeler et d’espérer le retour du Christ. 
Disons avec l’Église : « Viens Seigneur 
Jésus ! »                           

 
P. Jean-Claude  

Éditorial 
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Poste 5 : saint Louis IX (1214-1270) « Le siècle de saint Louis » 

 

 Vous serez sans doute surpris de trouver, 
si tôt dans le calendrier, et si haut dans la 
liste de nos paladins , le nom de saint Louis. 
On vient de m’indiquer fermement qu’il y avait 
urgence à le situer en ce début d’année, tant 
nos problèmes quotidiens pourraient y trou-
ver un exemple et même un remède. On 
m’imposait, en fait, de ne pas chercher à 
comprendre, mais d’arriver à comprendre et 
surtout à transmettre que saint Louis et 
« tout ce qui va avec » étaient d’une actualité 
surprenante et portait une source d’espoir en 
ces temps chahutés. 
 Me revint cette boutade que je prête à 
Louis VIII le lion : « Finalement, c’est bien 
assez pour moi de n’avoir régné que 3 ans 
(1223-1226) car, quand on est déjà le fils de 
Philippe Auguste.., quand on est aussi le mari 
de Blanche de Castille.., on se retrouve le 
père de saint Louis !... Et c’est une lourde 
tâche d’être le papa du « meilleur de nos 
fils ». Je sais qu’avec lui c’est ce qu’on peut 
faire de mieux dans le genre Capétien. 
 On remontera donc à la naissance de 
Philippe Auguste en 1165 (Notre-Dame avait 
deux ans) pour terminer avec la mort de saint 
Louis en 1270. C’est le beau 13ème siècle, 
celui « quand les cathédrales étaient blan-
ches » avec, à mi parcours l’année de grâce 
1214. Résumons : à Muret, la victoire de Si-
mon de Montfort sur Pierre II d’Aragon et 
Raymond VI comte de Toulouse, à La Roche 
aux moines la victoire de Louis VIII sur Jean 
sans Terre, et à Bouvines, la victoire de Phi-
lippe sur la coalition empereur Othon et com-
tes de Boulogne et de Flandres. Sans comp-
ter la naissance de saint Louis ! Si ce n’est 
pas la cuvée du siècle ! 
 Cette introduction pour vous dire ce qui va 
marcher avec ce roi et toutes ces forces qui 
devraient pouvoir briller huit siècles plus tard. 
D’abord sa famille… famille classique… à 
l’ancienne ! Si le grand père ne fut pas l’é-

poux idéal, la famille tiendra le coup en ces 
temps troublés parce que la deuxième épou-
se maintiendra l’intégrité du mariage assurant 
pour l’étranger une stabilité politique in-
contestable. (Et je me félicite d’avoir incorpo-
ré Ingebürge dans les Sentinelles de Dieu..) 
le père, Louis VIII eut comme épouse pas-
sionnée Blanche de Castille (et une dizaine 
d’enfants). Et lui-même, saint Louis… Il se 
maria avec la très belle et très aimante Mar-
guerite de Provence (encore une dizaine 
d’enfants). Mariage théoriquement d’intérêt 
mais également d’amour… les époux n’étant 
jamais si heureux ensemble qu’en l’absence 
de Blanche qui fut une régente extraordinaire, 
mais une belle mère caricaturale ! Cette apo-
logie d’une bonne famille se trouve relevée 
au contraste de la famille concurrente, l’an-
glaise ! Regardons : la grande Aliénor, la 
superbe, avait eu quelques épanchements 
familiaux et langueurs orientales en cours de 
croisade ; son fils Richard Cœur de Lion ne 
se déplaçait pas sans quelques amazons, et 
l’autre fils, Jean, mourut comme il avait vécu, 
sans honneur et sans terre.  
  Faisons maintenant le tour de saint Louis. 
En fait notre Roi doit beaucoup au communis-
me. Je m’explique : Il y a encore peu, il était 
indiscutable, mais on ne cherchait pas trop à 
l’approfondir. Il a fallu qu’un historien, marxis-
te chaud, le dépouille avec un soin quasiment 
amoureux, se le révèle à lui-même , et nous 
le révèle, à nous dans sa grandeur. Merci à 
vous… Jacques le Goff !  
 Saint Louis est un chef d’état, défenseur 
de son territoire et de son patrimoine, à l’é-
tranger comme à l’intérieur. Pour parler du 
gros sujet : les croisades. Il ne faut pas ou-
blier, qu’elles qu’aient été certaines tangen-
tes, qu’elles étaient là essentiellement pour 
défendre l’accès aux lieux saints. Cette pro-
tection était à l’origine majoritairement fran-
çaise et uniquement française pour les deux 
dernières jusqu’à la mort  à Tunis. C’est donc 
aussi une fonction d’identité nationale à 
l’extérieur et à l’intérieur. Et même où il a 
échoué, là, à Tunis, (et c’était probablement 
un bon choix de débarquement ) là à la Gou-
lette (combien de touristes ont pensé à lui 
aux différentes terrasses..) c’est le seul point 
d’interrogation de sa vie : n’a-t-il pas fait le 
combat de trop ?.. Ou bien ne s’est il pas 
volontairement attardé après le désastre car il 
avait en tête un projet  plus lointain, plus 
grand peut-être. Évoquons encore : plus tard 
il y aura François 1er et les Turcs et aussi la 
grande pensée de Bonaparte… Pensées de 
visionnaires… 

 Pour le reste, saint Louis est partout. Cet 
homme là (car c’est un homme) est omnipré-
sent, même dans ses absences. Et radieux 
partout, à Taillebourg  ou sous son chêne, à 
Vincennes et à la Sainte Chapelle, à Damiet-
te vainqueur ou vaincu. Et puis cela aide : il 
est grand, il est beau, il est blond et on l’aime 
d’autant plus que l’on n’a pratiquement pas 
de représentation de lui. C’est un Ovni,  Urbi 
et Orbi ! C’est vrai qu’il a la main ferme pour 
la paix civile et religieuse. (L’affaire des 
Cathares s’est dégonflée avec Louis VIII et 
Blanche, et  le « problème » juif restera  ré-
current)… Tout le reste n’est que récapitulatif 
d’un gouvernement qui marche, mais ce 
sont ses vertus chrétiennes qui le conduisent 
à faire preuve d’autorité et de justice. Tout y 
passe : la justice avec la fondation du Parle-
ment ; la réorganisation des finances à l’ori-
gine de la Cour des Comptes, le commerce 
avec Paris comme grand centre marchand 
d’Europe, les études avec la fondation de la 
Sorbonne, la culture et les beaux arts avec 
la Sainte Chapelle, le renouveau de la foi 
marqué par Saint Thomas d’Aquin, le souci 
de la pauvreté par la charité, qui n’est pas 
un spectacle, le roi thaumaturge, la santé 
avec les Quinze Vingt… On pourrait, en paro-
diant un titre, écrire : on cherche un homme 
de bien, comme celui-là, désespérément… 
 A l’énumération de toute cette activité, 
l’historien Le Goff, faussement candide, se 
pose la question : saint Louis a-t-il existé ? 
Nous dirons simplement, en plus direct : 
« Dis, quand reviendras tu - Dis, au moins le 
sais-tu ?.. » 
             Le Chroniqueur 
          Sylvain Deschamps  
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Dans le ca-
dre de l’an-
née de la foi 
et en pré-
sence de 
M o n s e i -

gneur Luc Ravel, évêque aux armées 
françaises,  était organisée une journée 
de réflexion et de prière, un dimanche 
Saint Augustin  familiale et chaleureux.  
Monseigneur Ravel était  visiblement heu-
reux, il l’a dit, de retrouver les lieux et les 
personnes qu’il a connus comme pasteur. 
Il a certes, les cheveux un peu plus 
blancs, mais il a toujours le même regard, 
le même sourire et n’a oublié aucun nom, 
aucun visage. Ses paroissiens d’hier 
étaient également très heureux  de le 
retrouver. Tous, par la voix du Père Hu-
gues l’ont remercié d’avoir pris sur un 
emploi du temps très chargé, le temps 
d’un dimanche pour répondre à cette invi-
tation.  

 Dans son homé-
lie, Monseigneur, 
évoquant les an-
nées passées 
l’affirmait : Non 
vieillir n’est pas 
grave tant que l’on 
donne du fruit, ce 
qui est grave c’est 
d’avoir une âme 
vieillie qui ne peut 
plus susciter la 
vie. Il développait 
le thème de la foi 

et particulièrement la foi en Dieu, Père 
tout-puissant. Car Dieu est notre Père, 
tendre, aimant, attentif et protecteur com-
me un père humain, mais Il n’a pas les 
mêmes limites, les mêmes faiblesses ...Il 
est  tout-puissant et toujours infaillible-
ment présent pour chacun de nous.  
Après la célébration tous furent conviés à 
partager le verre de l’amitié à la maison 
paroissiale. Là encore, comme au cours 

du repas qui suivit, Monseigneur Ravel a 
pu renouer le fil des souvenirs et recueillir 
des nouvelles des uns et des autres. 
Ces dimanches Saint Augustin sont à 
chaque fois différents et cependant l’at-
mosphère y est toujours familiale et cha-
leureuse. Ils permettent de resserrer les 
liens entre membres de la communauté.  
L’après midi tous se sont retrouvés dans 
l’église pour une conférence de Monsei-
gneur Ravel sur le thème de la nouvelle 
évangélisation. C’ est, il nous l’a rappelé, 
un des grandes préoccupations de l’Égli-
se depuis le concile Vatican II. C’était 
également la question centrale du dernier 
synode des évêques à Rome.                  .        
 Évangéliser : voilà l’objectif ordi-
naire de l’Église, la mission première de 
chaque baptisé. Quoi faire ? et comment 
faire ? Il n’y a pas de recette miracle, à 

chacun d’utiliser les moyens qu’il possè-
de. Devant les difficultés actuelles es-
sayons de ne pas nous laisser dépasser 
par les problèmes de fonctionnement : 
manque de catéchistes, de prêtres…
Certes il faut en avoir conscience et se 
rendre compte que ces difficultés sont les 

mêmes partout. Chaque baptisé a reçu 
des talents; à lui de les utiliser pour rem-
plir sa mission. Le premier des cadeaux 
c’est la foi, à chacun de l’accueillir, de la 
nourrir, de la faire grandir. Plus je crois, 
plus je nourris ma foi et plus je crois. Car 
la foi, on peut la perdre, à nous donc de 
l’entretenir. 
Cette foi que nous recevons au baptême 
nous rend heureux de l’intérieur. La diffi-
culté de l’évangélisation est d’attirer l’au-
tre vers le Seigneur, vers Dieu et non vers 
nous-mêmes. C’est d’évangéliser par 
contact, évangéliser en étant soi-même 
au cœur du monde. 
En consultant le site « doyenné-tardoire 
bandiat.org », vous pourrez écouter la 
conférence de Monseigneur Ravel dans 
son intégralité. 
La journée s’acheva par un temps d’ado-
ration eucharistique et l’office des vêpres 
chanté avec la communauté. 
Une fois de plus, ce dimanche saint Au-
gustin s’est déroulé dans une ambiance 
fraternelle et chaleureuse. Il a rassemblé 
bien sûr tous ceux qui ont connu le père 
Luc, et qui étaient heureux de le retrouver 
pour l’occasion. Mais nombreux étaient 
ceux qui ne l’ayant jamais rencontré ont 
simplement souhaité se joindre à la com-
munauté, ils étaient venu de toutes les 
paroisses qu’elle sert et tous ont vécu une 
très agréable journée. 
 
   Caroline 
 

Montbron Prieuré Marie-Médiatrice 
9 décembre 2012 Dimanche Saint-Augustin 

Notez bien : 
 
Si vous souhaitez revivre un moment fort de la vie du doyenné ou de votre paroisse,  
si vous avez été absent lors d’un évènement que vous ne vouliez rater pour rien au 
monde: 
Rendez vous sur le site Internet du doyenné : « doyenné-tardoire bandiat.org », ..; 
Vous y trouverez les enregistrements des homélies et conférences, 
Les photos, diaporamas de la plupart des moments importants de la vie de nos parois-
ses… 
Et bien sur tous les renseignements utiles et nécessaires, services, horaires...etc  
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Nous avons vécu... 

Montbron le 18 novembre   
Dans la salle des fêtes de Montbron avait lieu ce 
jour-là le traditionnel loto des paroisses de Mont-
bron et de Montemboeuf.  
Des lotos, Il y en a beaucoup, et partout. Ils sont 
plus ou moins importants : méga loto, supers lo-
tos, lotos géants, dans lesquels on peut gagner 
quantité de lots en tout genre… 
Notre loto n’est pas de cette sorte, nous avons 
encore pu le constater  ce jour-là. 
Non aucun n’est aussi richement doté en amitié, 
aussi généreusement familial, aussi décontracté 

et souriant que notre loto paroissial. 
Et les animateurs bien qu’amateurs se sont fort honorablement acquittés de 
leur tâche. 
Donc, c’est promis, l’année prochaine nous reviendrons !   

Bonjour, 
Je m’appelle Aurélien 
et je suis en termina-
le au Lycée Isaac de 
l’Étoile à Poitiers. 
Chaque année les 
chanoines reçoivent 
des lycéens sauf que 
cette fois j’étais seul ! 
Je suis venu passer 
une semaine chez les 
chanoines. Entre le 
catéchisme à La Ro-
chefoucauld , les 
messes, la visite du 
régiment avec le Pè-
re Olivier-Joseph, la 
découverte du quotidien du Père Bernard à Chaba-
nais, je n’ai pas eu beaucoup de répit ! Mais ce séjour 
m’a apporté beaucoup de belles choses et je repartirai 
certes un peu déçu que le séjour se soit passé si vite 
mais avec la tête remplie de supers souvenirs ! 
Je remercie beaucoup les chanoines de m’avoir si 
bien accueilli ; j’espère que je pourrais revenir les 
voir ! 
             Aurélien    

Étonnants chants a capella  
 

La chanteuse Jany Duhil-Garcia nous a 
offert samedi 9 novembre, en l'église de 
Marillac, un concert inédit de par sa forme 
et son contenu, en compagnie d'une jeune 
danseuse et comédienne, Zilda Barthès. 
Nous étions invités à faire un voyage ima-
ginaire à travers la tradition musicale des 
peuples d'Orient et de la Méditerranée.                                                                                                                                         
La cantatrice a su introduire chacun des 
thèmes choisis à partir d’un répertoire ri-
che, incluant des chants sacrés des chré-
tiens d'Orient et d’Occident du IVe siècle 
jusqu'au XXe siècle. Au fil du spectacle, un 
« dialogue » gestuel s'est créé entre la 
danseuse et l'interprète, qui couvrait l'es-
pace de sa voix.                                                                                                                                              
 
Un concert a capella parfaitement adapté à 
ce lieu : nous nous sommes laissés sur-
prendre par la sonorité des mélodies orientales et charmés par les airs de 
l'époque médiévale. Dans le même temps, la cantatrice nous a fait parta-
ger son travail à partir du souffle en se mettant à notre portée ; ce fut une 
expérience tout à fait originale. Que mesdames Duhil-Garcia et Barthès 
soient remerciées pour cette très belle rencontre musicale, qui fut un mo-
ment de grâce.  

Vente Paroissiale - La Rochefoucauld 
 
Merci à tous les bénévoles de tous horizons d’avoir participé 
par leurs dons, leur présence et leurs achats à la vente pa-
roissiale qui a rassemblé dans la convivialité tous les mouve-
ments oeuvrant dans la paroisse. 
 

Suite à la réunion de bilan, l’argent récolté par cette vente 
sera ainsi reparti : 
 

- Une aide aux familles en difficulté, en faisant participer leurs 
enfants aux pèlerinages et retraites, organisés dans l’année 
par le doyenné .  
  - Une aide d’appoint aux associations caritatives. 
  - L’aide aux personnes en situation de besoins immédiats. 

 

En octobre 2013 cette vente sera reconduite, dès maintenant 
préparons nos stands : vêtements, livres, vaisselle, objets 
divers. 
Pensons à la confection des produits artisanaux. 
 

Toutes personnes disposant d’un peu de temps libre et ayant 
envie d’aider leur prochain peuvent venir rejoindre l’équipe 
d’organisation en se présentant ou en  téléphonant au pres-
bytère n° 05 45 63 01 24. 
 

Une première réunion de contact et de préparation aura lieu 
en mars 2013. 
 

Merci à toutes et à tous. 
 

Les prêtres  
L’équipe d’organisation  
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Le 25 novembre, le diocèse d’Angoulême 
entrait dans l’année de la foi et de  la fra-
ternité chrétiennes, il fêtait les 50 ans du 
concile Vatican II et les 25 ans d’épiscopat 
de Mgr Dagens. Le Cardinal Sarah, Mgr 
Wintzer, Mgr Blaquart, Mgr Mouisse, Mgr 
Housset et Mgr Rol ainsi que les prêtres et 
les baptisés de Charente étaient présents. 

Au début de la célébration, des 
témoignages ont été donnés par 3 person-
nes (dont une paroissienne de Montbron) 
qui ont participé au rassemblement qui 
s’est déroulé à Lourdes au mois de mars 
dernier afin de fêter le Concile Vatican II. 
En voici quelques extraits :  

« Lumen Gentium est ler pilier : il 
reprécise la vocation de l'Église où chacun 
est appelé à la sainteté.  

 Gaudium et Spes montre les 
principaux enjeux de notre époque aux-
quels l'Église est attentive : dignité de la 
personne humaine, le travail, le mariage, 
la famille, la vie politique, la paix, la mon-
dialisation... 

Sacrosanctum Concilium réno-
ve la liturgie pour une meilleure participa-
tion de tous. 

Enfin Dei Verbum, le texte le 
plus bref du concile explique comment la 
révélation écrite (la Bible) et la révélation 
transmise (la tradition) sont complémentai-
res. 

Le concile a permis de faire évo-
luer l'Église pour mieux répondre au mon-
de actuel, tout en conservant ses valeurs. 
En fait, c'est toujours le même message 
que  l'Église  proclame depuis l'origine, 
mais sa forme doit s'adapter à son épo-
que. Cette évolution est importante pour 
garder l'Église ouverte au monde. Le 
concile apporte la preuve que l'Église 
nous concerne aussi. L'exhortation pour 
les jeunes, proclamée à la fin du Concile, 
les invite à se mettre au service de l'Église 
et à la rendre plus dynamique. En conclu-
sion, c'est grâce à ce concile que l'Église 
est telle qu'elle est aujourd'hui. » 

Voici quelques extraits de l’homé-
lie de notre évêque : 

« Je sais bien que la fraternité 
chrétienne n’est pas un concours de bons 

sentiments, et qu’elle est parfois traversée 
de tensions, d’incompréhensions, de dis-
putes. Mais je crois d’autant plus qu’il faut 
apprécier tout ce qui nous relie les uns 
aux autres, dans la confiance, dans l’ami-
tié, dans la certitude d’être vivants du 
Christ comme dans un même cœur, et 
qu’il n’y a pas à avoir honte de croire en 
Dieu avec son cœur, et même avec les 
blessures de nos cœurs, et de faire appel 
au cœur de Dieu, c’est-à-dire à sa miséri-
corde. Rien n’est possible sans cette rela-
tion cordiale au cœur de Jésus Christ qui 
n’est pas une spécialité particulière, mais 
un don promis à chacun.  
L’appel à croire au Christ vient de loin ! 
Des parents, des grands-parents, parfois 
des inconnus ont été pour nous des relais 
humains de l’Amour de Dieu. Et c’est 
pourquoi, dans la famille des enfants de 
Dieu que nous formons, nous ne pouvons 
pas renoncer à cette solidarité spirituelle 
qui traverse les générations, même à tra-
vers des événements de rupture.  
Car l’Évangile du Christ, et même du 
Christ Roi, est toujours l’Évangile de la 
Croix. Certes, le Seigneur Jésus, en res-
suscitant, s’élève au-dessus du monde et 
entre dans la gloire de son Père ! Mais 
n’oubliez pas, n’oublions pas ! Celui qui 
règne ainsi n’est pas un conquérant. Il ne 
connaît aucun triomphe politique. Il n’a 
pas terrassé ses ennemis. Il s’est livré à 
eux.  
Et le voici devant Pilate, le représentant 
de la grande autorité romaine : « Je suis 
roi et je suis venu dans le monde pour 
rendre témoignage à la vérité. Quiconque 
est de la vérité écoute ma voix.» Cette 
vérité dont il est porteur à travers le mys-
tère de la Croix est une Vérité qui ne s’im-
pose pas. C’est une «vérité désarmée», 
apparemment vaincue, une vérité mysté-
rieuse et cachée, et pourtant agissante et 
finalement invincible, parce qu’elle résiste 
à tous les mensonges et à toutes les vio-
lences de ce monde. Et cette vérité se 
donne pour tous : elle a vraiment une por-
tée universelle. C’est la Vérité de l’Amour 
de Dieu qui se livre à nous, en Jésus-
Christ, le Roi crucifié.  
Peut-être que la nouvelle évangélisation, 
comme nous l’avons récemment entendu 
à Rome, doit passer elle aussi par ces 
épreuves qui nous donnent de connaître 
le Christ dans toute sa vérité, avec la puis-
sance de sa résurrection et la communion 
à ses souffrances.  
Frères et sœurs, moi qui n’ai que 25 ans, 
laissez-moi vous le dire  comme je le dé-
couvre depuis quelques années : nous 
vivons aujourd’hui, en France comme ail-

leurs, un temps de renaissance, parce que 
nous sommes appelés à vivre de l’inté-
rieur de nous-mêmes, et du Corps de l’É-
glise, le mystère même du Christ, quand il 
passe de ce monde à son Père, en aimant 
les siens jusqu’au bout.  
Et nous sommes heureux de partager 
cette expérience et de nous ouvrir à la joie 
inespérée de croire en Dieu, de vivre la 
Pâque avec le Christ et d’être dans le 
monde des témoins de sa Vérité désar-
mée et de son Amour victorieux !  
« Car ce n’est pas un esprit de peur que 
Dieu nous a donné, mais un esprit de for-
ce, d’amour et de discernement. » Allé-
luia ! » 
 

A la fin de la célébration, le cardi-
nal Sarah a lu un message du Saint-Père 
pour Mgr Dagens. Il a ensuite ajouté quel-
ques mots, lui qui a été évêque du diocè-
se de Conakry et qui a accueilli les Sœurs 
Bénédictines de Maumont au monastère 
Sainte-Croix de Friguiagbé. Il termine par 
ces mots : « Je remercie personnellement 
le Seigneur pour l’amitié qu’il m’a toujours 
offerte, naturellement grâce aux Sœurs 
bénédictines pour lesquelles j’ai une gran-
de affection pour avoir fondé en Guinée, 
car vous savez ce que représente l’Église, 
un monastère, c’est le cœur de l’Église, 
c’est le cœur de tout homme. Que Dieu 
bénisse cette fête ! Que Dieu bénisse An-
goulême et le diocèse, les prêtres et vous 
tous ici présents ! » 

Avant la bénédiction, des ca-
deaux ont été remis à Mgr Dagens par le 
Conseil épiscopal : une chasuble, une 
mitre pour remplacer celles qui avaient 25 
ans de service… et quelques CD ! 

Ce fut une très belle célébration 
priante et joyeuse, on n’a pas trouvé le 
temps long… Notre évêque était rayon-
nant de joie ! 

Les extraits ont été pris sur le site 
du diocèse 

 
 
 
 
 
 

25 novembre 2012 : 2 anniversaires à la Cathédrale : 
50 ans de l’ouverture du concile Vatican II 

et 25 ans de l’ordination épiscopale de Mgr Dagens 
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Belle journée en ce 18 novembre, marquée 
par le baptême : en effet pendant la messe, 
Jié, une jeune chinoise en France depuis 

quelques années, était accueillie dans la 
communauté chrétienne et devenait catéchu-
mène ; Thibault, un enfant de première an-
née de catéchisme, faisait sa demande de 
baptême, et après la messe, Loan, bientôt 
âgé d’un an, était baptisé.  
 

Avant d’être marquée du signe de la Croix, 
Jié a exprimé pourquoi elle demandait le bap-
tême : « Parce que je cherche à me sentir 
plus proche à Dieu et ça me donnera la force 
en moi pour surpasser les obstacles et diffi-
cultés de la vie. Dieu est une lumière merveil-
leuse. De croire en Dieu et à la foi chrétienne 
est comme trouer le phare dans la mer la 
nuit. C’est pour ça que je veux dire oui à Jé-
sus et me donner entier à lui. » 
 

Au seuil de l’année de la foi, tout ceci nous 
rappelle que le baptême ouvre un chemin de 
foi qui dure toute la vie.  

La promesse de Dieu 
 

Trois fois par an, une célébration d’éveil à la 
foi est proposée aux enfants de 4-7 ans, au 
presbytère de Montembœuf. 
Le schéma est toujours le même, les enfants 
préparent quelque chose à la maison avec 
leurs parents, à partir d’éléments de leur vie 
quotidienne ; la célébration part de ce qu’ils 
ont apporté, puis un aspect de l’évangile est 
abordé, on termine par un temps de prière, et 
les enfants repartent avec quelque chose qui 
leur rappellera ce qu’ils ont vécu. 
Samedi 8 décembre, la célébration avait pour 
thème « la promesse de Dieu ».  
À la maison, les enfants ont réfléchi sur une 
promesse qui leur a été faite ou une attente 
qui les marque. Ils l’ont dessiné ou fait écrire 
sur une fiche pour l’apporter au début de la 
célébration. L’une attendait son anniversaire, 
l’autre Noël pour les cadeaux, l’autre Noël 
pour prendre le train et retrouver ses grands 
parents, etc… 
L’heure arrive. Les enfants sont assis sur un 
tapis et les parents sur des chaises derrière. 

Apparemment il y a des empêchements car 
ils sont moins nombreux que prévu. 
Après que chacun ait apporté son dessin et 
exprimé son attente,  le père François leur a 
parlé de la promesse de Dieu : Dieu promet 
un Sauveur. En regardant un poster de l’An-
nonciation, ils ont pu voir que Dieu réalisait 
cette promesse. Quand Marie va voir sa cou-
sine Élisabeth, celle ci reconnaît que la pro-
messe est réalisée. Puis c’est l’attente. Au 
bout de l’attente, c’est la naissance. Une  
crèche est alors préparée devant eux, en leur 
racontant le récit de Noël : d’abord Marie et 
Joseph, puis les bergers et des moutons, 
l’ange, et enfin les mages. Le but était que les 
enfants entrent davantage dans la réalité de 
Noël. Au moment de quitter la salle, un calen-
drier de l’Avent est remis à chaque enfant, 
avec quatre fenêtres, une pour chaque di-
manche de l’Avent, et sur le linteau de la por-
te de Noël cette phrase : « Dieu réalise sa 
promesse ». 
Enfin, bien sûr un goûter crêpes préparées 
par les mamans : c’est aussi important que le 
reste !  

Quels sont les enfants invités : d’abord les 
petits frères ou sœurs des enfants catéchi-
sés, les grands frères ou sœurs rencontrés 
lors des baptêmes, les enfants rencontrés à 
telle ou telle occasion, messe anniversaire, 
Rameaux, mariages, etc… 
Lorsqu’on leur propose une telle célébration, 
les parents sont le plus souvent ils sont d’a-
bord surpris : « je ne savais pas qu’il y avait 
quelque chose avant le catéchisme, de mon 
temps il n’y avait rien… », et une fois que la 
célébration s’est déroulée, ils sont le plus 
souvent ravis. FW 

 
 

Jié est marquée du signe de la Croix sur les 
oreilles pour entendre la Parole de Dieu 

 

Thibault avec ses parents demande à être 
baptisé.  

Ça continue,  
mais soyons francs, le démarrage a été plutôt lent ! 
Plusieurs de nos boîtes à témoignages sont restées désespérément vides des jours 
durant et si elles commencent à se remplir, c’est timidement.  
Pourtant chacun d’entre nous a dans sa vie été confronté à des actes de fraternité. 
Sinon nous avons tous en tête, telle ou telle injustice à dénoncer ou à combattre. 
Il ne s’agit pas d’un test d’écriture, d’un examen ou d’autre devoir, racontez tout 
simplement ce que vous avez vécu ou vu, et tant pis pour les fautes ! 
Votre témoignage est anonyme ! Ils nous sera utile, voire indispensable lorsque 
nous allons préciser  les actions à entreprendre. Nous comptons sur vous ! 

 

Montemboeuf   Un dimanche « baptême » au seuil de l’année de la foi 

 

Jié est marquée du signe de la Croix sur les 
oreilles pour entendre la Parole de Dieu. 
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Nous allons vivre... 

 

NOS JOIES, NOS PEINES 

 

LA ROCHEFOUCAULD 
 

Baptêmes : 
- 03 novembre : Adèle Pierrefiche, Taponnat. Héloïse de Farcy, La 
Rochefoucauld. 
- 04 novembre : Edgard  Dufournaud, Rancogne 
 

Obsèques : 
- 07 novembre : Harris Sellier, 87 ans, Rivières. 
 

MONTBRON 
 Obsèques : 
-21 novembre : Edith Lagarde, 84 ans, Chazelles. 

- 26 novembre : Micheline Mayoux, née Olivier, 78 ans, Vilhonneur 
- 30 novembre : Jean-François Lastere, 56 ans, Eymouthiers. Lu-
cien Raynaud, 80 ans, Feuillade. 
 

MONTEMBOEUF 
Obsèques : 
- 21 novembre : André Rampnoux, 84 ans, Montemboeuf. 
- 06 décembre : Marie Léa Duteil, 88 ans, Massignac. 
 

 
MONTBRON LA ROCHEFOUCAULD 

Nous allons vivre : 
- 15 janvier : 9h30 Équipe liturgique 
- 16 janvier : 20h30 Lecture biblique 
- 26 janvier : 15h00 Éveil à la Foi 

Le Secours Catholique de La Rochefoucauld vous informe 
 
A partir de JANVIER 2013, la vente de vêtements, vaisselle, meubles 
et divers sera ouverte : 
 -   Le 1er samedi du mois de 9h30 à 12 heures 
       -  Le 3ème samedi du mois, toute la journée, de 9h30 à 16h30.  
 
Venez  nombreux et parlez en autour de vous, merci d’avance 
 

Le dépôt se situe au lieu-dit l’Abbaye sur la route de Montbron. 
En allant vers Montbron, 2ème rue à gauche après le passage à ni-
veau. 
En venant de Montbron, 1ère route à droite après « Rochemobilier » 
D’autre part nous avons un besoin pressant de meubles, tables, 
chaises, lits, électroménager en état de marche… etc... 
 

      Merci de votre générosité 

Date à retenir 
 

Les œuvres paroissia-
les de La Rochefou-

cauld vous annoncent 
Leur repas à Marillac le 

Franc. 
    Le 25 mai 2013 midi 
et soir, sur réservation 

auprès de 
Mme Nelly Noiret  
05 45 61 06 41 

Fêtes de fin d'année 
et de la nouvelle année 

 

 Lundi 31 décembre 2012, mardi 1er janvier 2013 

 

Vers l'année nouvelle avec la communauté des chanoines 
au prieuré Marie-Médiatrice de Montbron 
 

Seul ou en famille, venez partager une soirée conviviale et priante pour 
rendre grâce pour l'année écoulée et confier l'année nouvelle au Sei-
gneur. 
 

Lundi 31 décembre 
- 20 h  30: Office des Vigiles à l'église de Montbron 
- 21 h 30: apéritif puis repas tiré des sacs et partagé à la salle 
paroissiale (de préférence, s'inscrire au prieuré) 
- Minuit : prière à la Vierge Marie pour l'année nouvelle. 
 

- Mardi 1er janvier, 10 h 30, La Rochefoucauld, Messe de 
Sainte Marie, Mère de Dieu pour tout le doyenné 

Maison 
 paroissiale  

de Montbron 
 

Mardi 29 janvier 
Mardi 19 mars 

 

à 20h30. 

 
 

Avec le Père 
 Hugues 

 

A partir de  
l’évangile  

de Saint Jean 
 
 

« Lectio      divina » 

À noter dans vos agendas 
 

Jeudi 21 février   2013 
Soirée de carême en doyenné 

Diaconia 2013 
Sur le thème de la fraternité chrétienne 

 
Des précisions dans le prochain journal 

 

M.C.R. 
 

Le M.C.R.  se réunira le 15 janvier à 14h30 
au prieuré 
Thème : Dans la diversité des croyants. 

Assemblée Générale de l’Association Didyr - Tardoire et Bandiat 
 

                   Samedi 09 février à 14h00 
 
                       Salle de l’Étoile à  La Rochefoucauld 



HORAIRES DES MESSES
Messes Dominicales 

 

 -  06 janvier - 1er  dimanche du mois 
 Samedi  05 janvier - messe anticipée 
   18h30 : Écuras  
 

 Messe Unique dimanche - Fête de 
l’Épiphanie et échange des vœux 

 

10h30 :  Montbron suivie du verre de l’amitié    
 

-  13 janvier - 2ème dimanche du mois 
 Samedi 12 janvier - messe anticipée 
   18h30 : Saint-Sornin 
 Messes du dimanche 
     9h30 : Marthon 
   11h00 : Chazelles et Montbron 
 

- 20 janvier - 3ème dimanche du mois 
 Samedi 19 janvier - messe anticipée 
   18h30 : Orgedeuil 
 Messes du dimanche 
     9h30 : Chazelles 
   11h00 : Feuillade et Montbron 
 

- 27 janvier - 4ème dimanche du mois 
 Samedi 26 janvier - messe anticipée 
   18h30 : Marthon 
 Messes du dimanche 
     9h30 : Saint-Sornin 
   11h00 : Chazelles et Montbron 
 

- 03 Février - 1er dimanche du mois 
 Samedi 02 février - messe anticipée 
   18h30 : Écuras 
 Messes du dimanche 
     9h30 : Marthon 
   11h00 : Montbron et Pranzac 
 

Messes en semaine 
 

- Vilhonneur : samedi 05 janvier à 11h00 
- Écuras :  samedi 19 janvier à 11h00 

MONTBRON 

RENDEZ-VOUS 

DOYENNÉ 
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LA ROCHEFOUCAULD 

HORAIRES DES MESSES 
 

Messes Dominicales 
 

- Le Lindois : samedi 12 janvier à 18h00 
- Mouzon : samedi 26 janvier à 18h00 
- Cherves-Châtelars : samedi 5 et 19 janvier      
à 18h00 et dimanche 13 janvier, à 9h30. 
- Massignac : dimanches 6 et 20 janvier  , 
à 9h30 
- Montembœuf : Chaque Dimanche,  
à 11h00. 
 
 

Messe en semaine 
 

- Mardi 22 janvier : 11h15 à la MARPA 
- Les mercredis et vendredis, à 18h00, à 
l’oratoire du presbytère (sauf exceptions). 
 
 

MONTEMBOEUF 
HORAIRES DES MESSES 

Messes Dominicales 
 

Samedi 05 janvier 
 18h30 : Marillac 
Dimanche 06 janvier 
   9h30 : Rancogne 
 11h 00 : La Rochefoucauld 
 

Samedi 12 janvier 
 18h30 : Taponnat 
Dimanche 13 janvier 
   9h30 : Rivières 
 11h00 : La Rochefoucauld 
 

Samedi 19 janvier 
 18h30 : Bunzac 
Dimanche 20 janvier 
   9h30 : Saint-Projet 
 11h00 : La Rochefoucauld 
 

Samedi 26 janvier 
 18h30 : Yvrac 
Dimanche 27 janvier 
   9h30 : Agris 
 11h00 : La Rochefoucauld 
 

Samedi 02 février 
 18h30 : Marillac 
Dimanche 03 février 
   9h30 : Rancogne 
 11h00 : La Rochefoucauld 
 

Messes en semaine 
 

Lundi : pas de messe à ND de l’Assomption. 
Mardi : 17h00 MAPA ou chapelle de l’hô-
pital (les Flots en travaux) 
Mercredi : 18h00 ND Chapelle des Bien-
heureux . 
Jeudi : 2ème du mois : 14h30 au Long 
Séjour ; 5ème jeudi : 18h00    ND Chapel-
le des Bienheureux. 
Vendredi : 17h30 ND Chapelle des Bien-
heureux Adoration  et confessions  
18h00 : messe 

 
  

 
Le lundi à 9h00 : messe et laudes à Mont-
bron, Vêpres à 19h00. Tous les autres jours 
messe à 18h30 sauf 2ème vendredi du 
mois messe à 8h30. 

Messe unique en Doyenné 
 

Sainte Marie Mère de dieu 
 

Mardi 1er janvier 10h30 
à La Rochefoucauld 

Samedi 05 janvier 
 

16h00 au presbytère  
~~ 

Vœux de la Paroisse 
autour de galettes 

 
VŒUX DU DIOCESE  

 à notre Évêque 
 

Samedi 12 janvier 
à 10h00  

Maison Diocésaine  


